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plaignons-le, mais n’en faisons pas 
un héros pour notre Panthéon na
tional

Il ne s’en suit pas que nous dé 
sapprouvions les manifestations qui 
se font contre la conduite du gou
vernement, non. Nous approuvons 
la justice de ces manifestations, mais 
nous trouvons que les orateurs po
pulaires n’insistent pas : ssez sur le 
principe même qui justifie ces ma
nifestations, et qu’ils eleven’ trop 
haut la personnalité du hef Métis.

Ces lignes de notre éminent com
patriote et confrère cont inuent des 
réflexions très-justes et très sages, 
dont l’on pourrait faire son profit 
en certains quartiers.

AEGYLE HOUSELE CANADA RiEL ET MGR GRANDtN. HUITRES.
Voici, d’après le Révérend M. 

Dowd, quelle est l’opinion de Mgr 
Grandin, évêque de Saint Albert, 
sur le compte de Riel :

“ Dans une entrevue qu’il a eue 
11 avec Mgr Grandin, il a entendu 
“ le récit des atrocités commises 
u dans le Nord-Ouest par les Sau- 
u vages infidèles et les crédules 
11 Métis inspirés par UN HOMME 
“SANS SCRUPULES. On lui a 
u dit comment de pauvres mission- 
“ naires avaient été MASSACRÉS 
1 presque sous les yeux du saint 
u evê jue ; comment les malheureux 
u Métis avaient été non-seulement 
“ POUSSÉS A I.A RÉVOLTE con- 
41 tre le gouvernement du pays par 
“ UN CHEF MAL INTENTIONNÉ, 
“ mais aussi à RUINER LEUR 
“ FOI ET SE SÉPARER DE SON 
“CLERGÉ SI DÉVOUÉ POUR 
“SUIVRE RIEL QUI REJETAIT 
“ LE PAPE ET L’EGLISE, TOUTE 
“AUTORITÉ RELIGIEUSE OJU 
“CIVILE.

“ Mgr Grandin lui a aussi ditque 
“ comme RESULTAT DE TOUT 
“ CELA, les Métis, aujourd’hui, 
“ MEURENT UE FAIM, et que lui 
“ recueille des aumônes dans tout 
“ le pays pour soulager ces infor- 
“ lunés.”

Ces paroles ontëté prononcéesdu 
hint de la chaire par le Revd M. 
Dowd, il y a dix jours.

Ottawa et Hull, 7 llecembre 1885 POISSONS.
BON A SAVOIR. TK !

DANS NOS DÉPARTEMENTS TEUn certain nombre de journaux 
et d’orateurs ont adopté pour sys
tème de couvrir d’injures tous ceux 
qui ne pensent pas absolument 
comme eux dans le mouvement 
actuel.

Pendurds, lâches, traîtres, vendus, 
renégats, teiles sont les aménités 
qui émaillent bien des articles et 
ponctuent bien des discours.

Nous aimerions à savoir, dit à ce 
sujet l’un de nos confières, si ces 
expressions et d’antres semblables 
doivent s’appliquer à Mgr Cameron, 
à Mgr de Saint Hyacinthe, an Révd 
P. Dowd, et à plusieurs autres per
sonnages éminents et respectables, 
dont les idées lie cadrent pas avec 
celles qui président à l’agitation 
actuelle.

Ur. peu de modération dans les 
termes et de calme dans la conduite 
ne gâteraient rien.

Tonie
TRBS,

s personnes qui ont besoin d’HUI- 
POISSOiiS et FRUITS, trouveront P 11 11de

GRANDS AVANTAGES
Büen venant visiter mon établissement et 

s’enquérir des PRIX.

ET DE M IXTE II X.J’ai, dans le moment, un

STOÉK EXTRAORDINAIRE
que je vends au plus bas prix.

PAS FLATTEUR LE NOUVEL 
ALLIÉ

A partir du 26 courant, nous allons faire une grande vente 
complète de l’assortiment de nos Départements de MARCHAÎt- 
DISES DE MODE ET DE MANTEAUX.

Lesa marchandises 
t i domicile, da

sont livrées prompte- 
ns tous les parties de

la ville.Un journal grit des provinces 
maritimes apprécie dans les termes 
suivants le zèle des députés con
servateurs français qui ont entre- 
pris la formation d’un parti natio
nal, au lendemain de l’exécution 
de Riel .

Nous n'avons aucune sympathie 
pour les députés conservateurs fran
çais qui essaient maintenant u'em 
barrasser le gouvernement. Ils ont 
commencé trop tard leur campagne 
évoïste. Durant la dernière session 
du Parlement, ils ont eu une bonne 
occasion, mais ils ont soutenu Sir 
John Macdonald en face du fait 
palpable et év dent que son gou
vernement était responsable de la 
rébellion du Njrd-Ouest. Ils sont 
aussi responsables que sir John
qu’ils ont maintenu au pouvoir.....
Ils ne se sont remués que lorsqu’ils 
ont vu que le flot montant de l’opi
nion publique allait les . ngloutir, 
et alors en toute hâte ils ont de
mandé la giâce du prisonnier. La 
seule considération qui influence 
plusieurs d’entre eux est leur pro
pre sûreté. Nous navons aucune 
considération pour de els hommes. 
Ils ont abandonné Riel à son sort, 
et maintenant ils voudraient déser 
ter leur chef pour se sauver eux- 
mêm s. Nous n’avons pas besoin 
de tels hommes dans le parti libéral 
du Canada. Nous ne voulons ni 
alliance ni association avec eux

Ce nouvel allié n’est décidément 
pas flatteur. Qu’en pensent MM. 
Girouard, Desjardins, etc., etc. ?

TOUT DOIT ETRE VEITDUJ’ai aussi mie grande quantité de

CIDRE DE POMME Avant l’inventaire, et l’on ne reg n rte pas aux prix.
TRÈS-PUR et de PREMIÈRE QUALITE.

30 l Chapeaux de Feutre, nouvelles formes, valant de $1 à $1.50, seront 
vendus 50 cents pièce.

Des Chapeaux garnis, valant de $1 50 à $3.00, seront vendus de 75cents 
à $1.50 pièce.

Des toques garnies, valant de <3 00 à $15.00, seront vendues de $2.00 
a $9.00 pièce.

Toutes les Marchandises seront ainsi sacrifiée# 
au-dessous du prix auquel elles sont évaluées.

MANTEAUX POUR DAMES, DOLMANS, PARDESSUS, 
VESTES, JUSTAUCORPS, MANTEAUX ET PARDESSUS 

EN DRAPS d’une variété infinie, en VEAU MARIN, 
PELUCHES, Etc.,

Seront saorlflew A vil Priât.

W. BORTHWiCK,
120 BUE RIDEAU

5 Dec.

A LOUER
Deux magniliques logements dans la 

maison eu briques blanches, adjoignant le 
magasin do J. L. Richard. Prix modérés.

S’adiesscr au magasin de la Boule 
Verte au coin dts ruesDalhousie et S - 
Patrice.

LE CLERGÉ ET l.A PATRIE
LES LEGISLATURES PROVIN

CIALES.
La gazette de F.', Beaugrand 

continue la guerre d’insultes qu’elle 
a ent-eprise contre le clergé catho
lique, au sujet de la question Rial. 
Après s’être élevé contre le des 
potisme de Mgr Langevin, évêque 
de Rimouski, \oici en quels termes 
injurieux elle permet à l’un d ses 
correspondants d’apprécier la con 
duite de M. l’abbé McWilliams :

Vous aviez ra son l’autre jour 
de craindre les ramollissements.

Voici le tour de l’abbé McWil
liams.

Dans la prison de Régina, en 
présence de l’heruïque victime, sou 
ancien collègue, il envoyait à Oua 
wa la dè|êche suivante :

“ Si Votre Excellence laisse exé- 
“ cuter la sentence, c’est sur votre 
11 tête et sur c lies de vos conseil-

1ers que retombera le sang d’un 
“ aliéné."

Revenu à Kingslon, près de son 
évêque, dans un foyer de milita
risme et d’orangisme, il colporte 
dans les bureaux des gazettes de 
cette ville de Kingston la plainte 
suivante :

“ Bien assurément je croyais 
alors que Riel n’était pas sain d’es
prit et ne devait pas être mis à moit 
comme responsable de ses actes. 
Mais je confesse que dans mes rap
ports avec vous j’ai été entraîné tiop 
lo’n par mes sympathies pour tes 
malh urs ainsi que par l’agitation 
intense que me faisait éprouver le 
milieu dans lequel je vivais ; cela 
explique comment il se fait que 
dans ma précipitation j’ai écrit la 
phrase qui précède et qui n’aurait 
pas dû être ad.essée au représen
tant de Sa Majesté la reine, surtout 
au sujet de l’exercice de la préro
gative royale, non plus qu’à ses 
conseillers qui, j’en suis parfaite
ment sûr, n’ont été guidés dans 
leur décision par aucunes autres 
considérations que celles de leurs 
devoirs publics et de leur fidélité 
à leur serment d’ufflee."

What next t
U Etendard devrait bien en don

ner un peu sur les doigts de ses 
nouveaux alliés, qui laissent trop 
voir leurs oreilles et menacent fort 
de compromettre le parti national 
et sa cause.

affairesLe Canadien de Québec contient, 
an sujet de la ligne de conduite à 
suivre, oour les législatures pro
vinciales, dans la crise grave et 
pleine de périls que nous traversons 
à l'heure qu’il est, un conseil très 
juste et qui mérite d’être pesé atten
tivement par ceux-là tous à qui il 
s’adresse d’une manière plus parti
culière.

Le voici :
L^s députés de la législature de 

Québec sont invités à prendre part 
assemblées qui se tiennent 

dans les comtés, pour protester con
tre l’exécution de Riel. Quelques- 
uns y on assisté : nous ne leur en 
faisons pas un -eproche Mais il 
nous semble qu’il serait plus 
nable qu’ils n’intervinssent pas dans 
cette affaire. Il est vr >i qu’ils sont 
électeurs, toutefois, chaque démar
che qui est|de nature à mettre en 
conflit les pouvoiis locaux avec 
Celui de la Puissance, sur des ques 
Lions du ressort de cette dernière, 
offre des inconvénients sérieux. Si 
nous voulons que nos instit uions 
provinciales soient respectées, dé- 
gageons-les des choses de la Puis
sance.

La Ventera commencer le 26 courant.DE

IM CONDITIONS : Argent comptant; aucune marchan
dise n9est délivré à moins qu9elle ne soit achetée.

D. GARDNER & CIE.,
66 et 6s Rue Sparks.

;

CHEZ

WOODCOCK. MiL’ALMANACH DU PURGATOIRE OU
ANNUAIRE

De l'œuvre des âmes du Purgatoire vient 
de paraître. Il est toujours 
sani, et on le lira avec beaucoup de plai
sir • t un grand protil, Nous le recom
mandons â tout le monde, un le trou
vera chez !.. A. St Louis, 1527 rue Notre- 
Dame. Il contient KO pag s et ne se vend 
que 5 cents, tin voici le so.nmaire :

Excellence de la dévotion aux âmes du 
Purgatoires—Que votre volonté soit fiiie 
dans le ciel et sur la terre et dans le Pur
gatoire—Fondation de messes—Lettres de 
France—La messe du missionnaire—Trai
té de l'amour de Dieu par St François de 
Salles— Les amis particuliers du bo Dieu 
—Lettres et petits traits concernant l’œu 
vre—Les sentences d’or. Qn peu- aussi 
se le procurer à Ottawa chez M. Eugène 
Têtu, No. 83 rue Waller.

Ma vente empiète semi-annuel le com
mence aujourd'hui, et les articles dont 
suit l’énumeration, pourront être achetés 
à un énorme rabais, variant de “VINGT” 
à “ CINQUANTE ” par cent au-dessous 
des pr x réguliers :

Marchandises de mode garnies, cha
peaux non-garnis, plumes et fleurs, ve
lours, satins, et rubans, carrés de soie et 
de dentelles, articles <!e fantaisie tout 
laine, manteaux doublés en fuurrures, 
collerettes en fourrures, et manteaux en 
caoutchouc, toques en crêpe noir, etc.

C'est une excellente occas'on pour les 
acheteurs de faire des transactions consi
dérables.
spectacle d’une vente conforme aux an
nonces, en visitant le célèbre nouveau 
Magasin de Modes.

aux très-intérêt- GRANDE EXPOSITION COLONIALEsA
LONDRES, ANGLETERRE, 1886.

CINQUANTE - QUATRE MILLE PIBDfl 
RÉSJi.RVÉS POUR LE CANADA.

conve-

V-
Première Commision Royale ^Expo

sition depots 1862.
T 'EXPOSITION COLONIALE BT DBS 
AJ INDES qui a'ouvrira à Londrei, An
gleterre, le 1er de Mai 1886, doit ae fa re aur 
un grand pied, son but éunt de faire épo
que dans les relations mutuelles de toutes 
les parties de l’Empire britannique.

Afin de donner plua de relief à cet événe- 
eCommiaslon Royale a été démise 

cette exposition, la première 
et Son Altease Royale le 

en a été nommé Président

LES ELECTIONS ANGLAISES

Les derniers rapports des élec
tions anglaises nous fournissent 
les chiffres suivants :
Libéraux élus.......
Conservateurs élus 
Parneilistes élus...,

Comme quarante-quatre divi
sions électorales n’ont pas encore 
choisi leurs représentants, il est 
impossible d’affirmer quel parti 
sortira vainqueur de la lutte. Sui 
vant les prévisions les plus autori
sées cependant, il semble fort à 
présumer que la prochaine Cham
bre sera composée comme suit:
Libéraux.......
Conservateurs 
Parnellistes....

Total........
Au cas où ces données 

deviendraient de bonnes et 
belles réalités, M. Parnell et ses 
partisans pourront, à leur guise, 
édifier ou défaire les gouverne 
m nts, à moins qu’il ne s’opère, 
comme le veut la rumeur, une al
liance entre libéraux et conserva 
leurs, les premiers accordant tout 
le fair play britannique à la politi
que de leur? heureux concurrents.

Qj’ils viennent assister au

313
.243 bénipour tenir 

depuis 1862 ; et 
Prince de Gallei 
per Sa Majesté.

L'espace considérable de 54,000 ple^s 
rés a été alloué à la Puissance du Cana

da, par 
Royale.

Cette Exposition n'est que pour les colo
nies et les Indes ; ni le Royaume-Uni, ni 
les nations étrangères ne pourront y con- 

urir ; l'objet ôtant d'exhiber an monde 
entier ce que les colonies peuvent faire.

C’est la plus belle occasion offerte an 
Canada de montrer la place distinguée qu'il 
occupe, grâce aux progrès qu'il a Faite dans 
l'agriculture, l'horticulture, les industries 
et les beaux-arts, les industries 
rières, les améliorations les plus récentes 
apoortéee aux machines et instrumente de 
fabriques, dans les travaux publics an 
moyen de modèles et dessine, aussi par un 
étalage approprié des immenses richesses 
qu’il possède dans ses pêcheries, ses forêt» 
et ses mines, et aussi en fait de farine.

Les Canadiens de tontes dénominations 
et de toutes classes sont invités à venir et 
latter d’ardeur pour mettre le Canada sens 
son véritaole jour comme première colonie 
de V Empire britannique, et déterminer 
sa véritable position aux yeux dn monde.

11 est de VIntérêt de chaque oultivateur, 
producteur et fabricant de contribuer à 
cette exposition, va qu'il a déjà été démen- 
tré qn'un développement de commerce suit 
toujours de semblables efforts.

Par ordre,
JOHN LOWB, 

Secrétaire dn déparier 
de VAgricoItnre. 

Ottawa, 1er Septembre 1885.

70 39 rue Sparks
DIPIITHBBINKliver ! LimiUNE OPINION — OU —

ordre dn Président Son AltesseAATl-DIPEHTIIEIUtULK
M. Ferdinand Gagnon, directeur 

du Travailleur àe Worcester, désap
prouve l'exécution de Riel, blâme 
sévèrement le gouvernement de ne 
pas avoir commué la sentence du 
tribunal de Régina, puis, parlmt 
du chef métis lui-même, il ajoute :

9 Spécifique contre la Diphthérie el 
autres maux de gorgeU Importateur et manufacturier de

Chapeaux, Casqu is, 
Mitaines, Capots

en Fournies, Etc.

Rien n'est meilleur pour guérir la con
somption ou à sa première pério le, la 

bronchite aiguë et chronique et ies 
rhumes,

LA DIPHTHKBIE VAINCUE ! manufactu-,331 Aux ravages de cette maladie lerriule 
et réputée incurable, on a trouve uu reme- 
de qui n'a jamais failli. L'expérience de 
plus de dix annnées de succès constants, 
et des centaines de cerliticats adressés à

Des avantages extraordinaires sont ac
tuellement offerts aux Dames qui désire
raient se procurer des

.255
Riel n’est pas un héros, si vous 

dites qu’il était fou, et s’il n’était 
pas fou il a été coupable de fautes 
très graves. La révolte à main 
armée contre le pouvoir établi 
n’est pas justifiable, et les Révds 
Pères Ublats nous ont montré Riel 
cherchant à soul ver les sauvages 
contre les blancs, 
nous fait connaître une lettre de 
Riel qui nous prouve qu’il aurait 
accepté l’aide des feuiens, etc., etc. 
Nous avons été l’ami de Riel, en 
1875 et 1877, sous notre toit, avec 
nos enfants ; nous l’aimions pour 
sa douceur, son patriotisme, son 
esprit si chrétien.

Mais notre amitié pour lui n’ef
face pas chez nous le sentiment de 
la justice, et Riel, s’il n’était pas fou 
lors de sa dernière révolte, a joué 
un mauvais rôle; s’il élait fou,

84
BORDURES EN PEAUX
■irrcinx^r.'crwcES ESPECES* SUffSS “
mAnltAUÂ tn ouït ment étonnant de ce remède.

DOUBLES EN FOURRURE, Prt»‘ré "" '•
COI -H ES, ETC.

670

DR N. LACERTE, 
LEVIS, P. d.L’iris h World 128, Rue !.. lev.! Paix : 50 cte. le bouteille. Bn veite ehes 

les pharmaciens.
BN DBPOT OHBZ 

ELZEAK AL ARIEL
71 Rue Bolton, Ottawa,

Chaussures pour Enfants
D’ECOLE.IL 26 juillet 1884.

mentJ'ai maintenant en mains un immense as
sortiment de chaussures faite à la main. Lee 
pratiques trouveront tout ce qu'elles peu- 
v?nt désirer en fait de chaussures d’au
tomne et d'hiver. Bonne qualité, deri.ier 
goût et à bon marché.

Pardessus en feutre, claques doublées et 
non-doublées.

L’agence Duu et Cie signale le 
nombre de faillites qui suit pour la 
semaine: Etats Unis 213, Canada 
26, soit un total de 239 contre un 
total de 214 la semaine dernière et 
de 240 la semaine pieced ute.

PERDU
ti. J. Labelle,Samedi soir, depuis le magasin de mo

des de Mlle McDonald jutqn'au No. 39 rue 
Mnrray, un portefeuille contenant une 
•omme d'argent.

La pf rsonne qui le remettra à ce bu- 
reau sera généreusement récompensée.

La tempête de vendredi dernier a 
causé des dommages considérables 
à Chicago.

Huissier de la Cour Suprême, B. C 
BUE BRITANNIA, 

HULL.
Ottawa, 2# nov.lSIl

G. MURPHY.
No. 636 côté ouest de la rue Sussex.
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